
Psaumes de l’Archange Gabriel 

 

144. Qu’est‐ce que l’impersonnalité ? 

 

1. Si vous voulez marcher sur le chemin de la Lumière, vous devez réapprendre à être 

impersonnels. 

2. L’impersonnalité vous libèrera de ce qui est étroit, elle vous conduira à respirer dans 

l’universalité, à marcher vers la grandeur, à connaître l’immortalité. 

3. Celui qui veut rencontrer la vie doit connaître la porte de l’impersonnalité. 

4. Lorsque tu entres dans l’atmosphère sacrée de l’étude, de la dévotion, du rite et de 

l’œuvre des Dieux, tu dois passer la porte du temple et te revêtir du manteau de 

l’impersonnalité, de la grande transparence. Ainsi, tu entres dans le temple en tant 

qu’âme vivante libérée de tout ce qui est sombre et mortel. Seul ce qui est 

éternellement pur peut s’approcher de l’étude de l’Enseignement. 

5. La sagesse n’appartient pas aux hommes mais aux Dieux. 

6. Seuls ceux qui aspirent à la divinité par le service peuvent entrer dans le temple des 

mystères et étudier. L’impersonnalité en est la porte. La conscience et l’engagement en 

sont les clés. 

7. La grande difficulté pour l’homme contemporain est qu’il n’a plus les organes pour 

seulement concevoir l’impersonnalité. 

8. Depuis des siècles, vous avez été éduqués, formés pour vivre en égoïstes, pour être 

des ombres enfermées dans un corps mortel totalement inapte à respirer dans 

l’universalité et le royaume de la vie sans frontières, sans limites. 

9. L’horizon de l’homme, c’est la limite. 

10. L’homme est éduqué pour la mort, il ne vit que pour son corps et ne connaît rien 

d’autre. Protéger son corps, le préserver coûte que coûte est une seconde nature en lui, 

un instinct. Malgré les épreuves, les maladies, les obstacles, l’homme est programmé 

pour tout endurer afin de maintenir le corps. Tout dans sa vie est orienté vers ce seul 

but et rien ne peut l’en détourner, même lorsque cela devient absurde. Seuls le corps et 

l’ombre qui l’habite, et que l’homme appelle son être, sa vie, son existence, ont de la 

valeur pour lui. 

11. Même lorsque l’homme s’approche des mondes supérieurs par la religion ou la 

philosophie, il ne pense toujours qu’à son salut. Ce n’est pas négatif en soi, car c’est 



ainsi que vous avez été éduqués par des intelligences et des mondes qui vous ont 

enfermés à l’intérieur de ce concept, bien souvent inconscient en vous. C’est une nature 

qui a été placée en vous, une ombre qui vous habite et vous entoure, qui vous enchaîne 

et vous prive de ce bonheur d’être impersonnels, de vous ouvrir à l’autre, de vivre en 

l’autre, de le connaître, d’être un, sans frontières imposées, sans être limités au corps 

mortel et à l’ombre qui l’habite. 

12. Vous avez été créés pour vivre dans plusieurs mondes, mais vous l’avez oublié. Votre 

origine est l’éternité et l’immortalité, mais de génération en génération vous avez été 

éduqués dans cette limitation, dans cette pauvreté et maintenant vous êtes enchaînés. 

13. Vous ne savez pas réellement ce qu’est votre corps, vous n’en connaissez pas la 

valeur, vous n’êtes pas conscients de ce qui vous motive dans votre vie. Vous agissez par 

instinct parce que vous avez été programmés pour protéger l’ombre qui se cache dans 

le corps. Derrière tout ce que vous faites, il y a ce but qui est caché. Quand vous allez 

vers les autres, que vous vous montrez généreux, c’est presque toujours pour la victoire 

de cette ombre qui ramène toujours tout à elle et cherche à exister plus que tout. Bien 

sûr, l’homme nie cette vérité, car il refuse de la voir en face ; il a peur d’elle, peur d’être 

découvert dans son fondement. Il sait que penser de cette manière n’est pas clair et 

qu’il n’y a rien de glorieux à être une ombre qui se cache. Alors il ment et surtout, il se 

ment à lui‐même, s’invente des raisons pour être positif, bénéfique. Mais en réalité, 

lorsqu’il parle à un autre, c’est à lui‐même qu’il parle, quand il félicite des êtres, c’est lui‐

même qu’il complimente. 

14. L’homme regarde toujours le monde d’après ses propres yeux, son propre 

raisonnement, sa propre vie intérieure et en cela il est limité. Il ne sait pas faire 

autrement que d’être personnel, que de s’identifier sans cesse à son être propre, à son 

ombre. C’est une véritable malédiction qui l’enferme et l’empêche de s’évader. 

15. Seul l’initié à la sagesse essénienne parviendra, à travers la discipline et l’entraide de 

l’Alliance, à connaître l’impersonnalité et à retrouver la force d’être neutre, vierge en 

chaque chose. Ainsi, il percevra le monde sans la présence de l’ombre en lui qui, sans 

cesse, influence les hommes et les dirige. 

16. Aujourd’hui, l’ombre possède tellement les hommes que la vision impersonnelle est 

devenue un concept irréalisable. Seule la puissance d’une communauté organisée en 

une école initiatique parfaitement constituée peut libérer l’âme et le corps de cette 

maladie omniprésente, de cet envoûtement. 

17. Je vous le dis solennellement : vous êtes parvenus à un tel degré d’enchaînement 

que si vous ne décidez pas de vous rééduquer, vous aurez de grandes difficultés pour 

rencontrer les royaumes supérieurs de la vie. Car ces mondes ne penseront jamais à 

satisfaire l’existence éphémère de l’homme ou son corps mortel. Ils sont entièrement 

tournés vers ce qui est divin, éternel, grandiose, immortel, universel. Ils ont le sens de la 



hiérarchie et cherchent toujours à servir et honorer l’intelligence qui leur est supérieure 

comme se comporte un disciple envers son maître bien‐aimé. L’homme d’aujourd’hui 

ne peut pas concevoir un tel dévouement ni une telle attitude, car il a été éduqué pour 

agir à l’opposé et donner toute sa force à ce qui est inférieur et vil. C’est pourquoi je 

vous dis que si vous voulez vous approcher de la sagesse, il va falloir impérativement 

vous décider à vous rééduquer entièrement. Vous devez entrer dans l’éducation 

consciente et volontaire qui vous apprendra à être impersonnels et à devenir des 

serviteurs dévoués d’une intelligence supérieure. 

18. Dans le monde de la Lumière, tous les êtres sont des disciples des maîtres qui sont 

au‐dessus d’eux. Lorsqu’un homme non éduqué s’approche de tels disciples, il peut 

réellement être déstabilisé en constatant qu’ils ne pensent qu’à accomplir la volonté du 

Père et qu’il n’y a aucune ombre en eux. Ils sont totalement impersonnels, purs, 

entièrement consacrés à ce qu’ils doivent accomplir. Rien d’autre n’existe dans leur vie. 

C’est pourquoi celui qui n’a pas été éduqué, qui n’a pas maîtrisé l’instrument de son 

corps et qui est encore possédé par l’ombre sera désappointé ; il vivra une grande 

déception et un isolement intérieur face à ce monde de la Lumière. Il pourra se sentir 

rejeté, être envahi par la peur, le doute et ne pas trouver sa place. 

19. Jamais les mondes divins ne s’intéresseront au corps mortel de l’homme ni à la vie 

qui lui est attachée, dédiée. Si un homme veut s’éduquer pour entrer en communication 

avec les mondes supérieurs, il doit maîtriser tous les mondes mortels en lui et les 

organiser à travers les différents étages des mondes subtils et spirituels pour se 

présenter à la porte du mystère du monde divin en étant neutre et absolument vierge. Il 

doit être telle la coupe, parfaitement pur et vide afin de recevoir le précieux nectar qui 

va lui être confié. Il ne doit y avoir dans cette coupe ni personnalité ni individualité. 

20. Il est important d’apprendre à regarder le monde avec un point de vue impersonnel, 

d’une façon posée, sage, neutre, pure, dans un discernement parfait, sans rien mettre 

du monde de l’homme mortel. 

21. L’homme doit se poser sur la terre et ensuite se stabiliser dans tous les mondes, 

dans tous les étages de son être, du plus grossier au plus subtil, pour finalement entrer 

dans le grand silence, dans la paix qui ouvre la porte de la connaissance universelle, celle 

qui éclaire tous les points de vue limités pour les conduire dans l’illimité. 

22. L’homme doit connaître tous les étages de son être et dans chaque monde il doit 

savoir qui parle, qui le dirige et pense réellement en lui. Est‐ce lui qui veut certaines 

choses ou est‐ce une volonté des mondes supérieurs ou inférieurs ? Parvenir à cette 

lucidité, à cet éveil, à ce discernement parfait est un chemin difficile pour l’homme. 

C’est une éducation et une discipline. 



23. Qui dit discipline dit disciple, qui dit disciple dit maître. Voilà le chemin du 

discernement parfait et de l’éveil. Lorsque le maître est trouvé, l’étude, l’éducation et la 

formation peuvent commencer. 

24. L’homme doit se mettre en chemin, il doit traverser les mondes sombres pour entrer 

dans les régions sacrées où règne le pouvoir bénéfique de la sagesse. 

25. L’homme doit apprendre à penser d’une tout autre façon, il doit faire entrer en lui 

un point de vue plus large, plus grand, impersonnel. 

26. C’est l’acquisition de l’œil du maître qui ouvre la capacité de sortir du point de vue 

de l’ombre pour rencontrer l’impersonnalité. 

27. Dans l’impersonnalité apparaît le discernement qui éclaire ce qui est sombre et ce 

qui est lumineux. 

28. Vous devez étudier les textes sacrés avec l’œil du maître pour finalement vous faire 

un corps avec les paroles de l’Enseignement. Ce corps n’est pas comme celui qui est lié à 

la mort et que vous avez maintenant. Non, ce corps vous permettra de vivre et de 

voyager dans tous les mondes. Il vous stabilisera dans votre vie mortelle et vous 

transformera en instruments d’une sagesse divine, éternelle, pure. C’est pourquoi vous 

devez étudier les textes qui viennent des mondes divins et vous en faire un corps 

impersonnel et universel qui vous permettra de vivre dans tous les mondes, 

conformément à ce qui est juste et bon. 

29. Par la méditation, l’étude et la connaissance de soi, par la dévotion, les rites et les 

œuvres, vous devez donner une âme, un sens, une intelligence à toutes les petites 

choses de votre vie. Alors, maîtrisant ce qui est petit et le conduisant dans la sagesse, 

vous pourrez vous élargir et entrer progressivement dans la grandeur, jusqu’à toucher 

les autres dans le partage et la transmission d’une autre vision. Ainsi, l’œil du maître en 

vous grandira jusqu’à devenir l’œil du maître en l’autre par la transmission de la belle et 

pure lumière impersonnelle. C’est pourquoi, de tout temps, la famille a été le lieu de 

l’éducation, de la transmission des valeurs et de la formation du corps de destinée. 

30. Ce que vous faites en petit se fait en grand. Ainsi, vous devez aller de la famille 

essénienne vers la grande famille de l’humanité et de la terre. Ces 2 familles vous 

montrent le chemin de la bonne éducation de l’homme qui doit le conduire vers 

l’impersonnalité et l’alliance avec l’intelligence divine. 

31. La famille est une école de l’impersonnalité et du service pour le Bien commun. 

L’homme doit y apprendre à devenir impersonnel et à se libérer de sa fâcheuse 

tendance à ne considérer que son propre point de vue lié à son propre intérêt limité. 

32. Soyez des étudiants de la vie et apprenez à regarder ce qui est à l’extérieur de vous 

et qui ne pense ni ne vit comme vous. Prenez‐le en compte et apprenez à rencontrer 



l’autre, celui qui est différent. Comprenez que chacun porte un monde et que c’est cette 

différence qui fait la beauté du monde et qui place le Père dans la grandeur et la 

royauté suprêmes. 

 

Père Gabriel, veux-tu dire que nous ne savons pas penser ou agir en dehors de nous-

mêmes et de nos propres convictions et que d’une façon volontaire, nous devons 

apprendre à nous dépasser et à aller vers l’autre, vers ce que nous ne connaissons pas ? 

 

33. Je vous dis que c’est un enfermement, un envoûtement et que vous devez vous 

éveiller volontairement pour le voir et en sortir. 

34. L’homme a été éduqué et formé par une ombre en lui et c’est à travers cette ombre 

et son intelligence qu’il a été habitué à regarder, à concevoir, à apprendre, à 

comprendre, à agir. Il ne peut plus sortir de cette frontière, car il n’a pas été éduqué 

pour avoir une vision impersonnelle, neutre, vierge, sage, universelle, dans le 

discernement. L’homme ne sait pas ce que veulent dire ces mots, car il n’a pas été 

nourri par eux pour se faire un corps avec les organes de ces vertus. Il a été nourri par 

une nourriture qui l’a conduit à être le contraire d’impersonnel et d’universel. Il ne 

connaît plus le langage des pierres, des éléments vivants, des plantes, des animaux et 

encore moins le langage des Anges et des Archanges. 

35. L’homme ne connaît que son propre langage, ses propres intérêts d’homme et ce 

langage l’isole de plus en plus, même de ses semblables. Ce n’est pas un langage qui 

permet de communiquer avec les autres, mais plutôt de s’enfermer en soi‐même, de se 

mentir à soi‐même, de s’illusionner. Comme l’homme donne toute sa force à ce monde 

qui l’emprisonne dans un mensonge, il ne parvient plus à communiquer avec tous les 

autres mondes qui l’habitent et l’entourent. 

36. À travers l’enseignement de la Nation Essénienne, vous devez, en conscience, 

apprendre un nouveau langage qui ne vous conduira pas uniquement à vous parler 

entre vous, mais aussi avec la Mère, les minéraux, les végétaux, les animaux et 

progressivement, avec les Anges et les mondes supérieurs. Alors, vous ne serez plus 

dépendants de votre seule petite vision intérieure et personnelle, mais vous constaterez 

que plusieurs points de vue peuvent s’ajouter aux vôtres pour les enrichir, les rendre 

plus vastes, plus universels, plus proches de la vérité. Vous acquerrez alors la grande 

vision du maître, celle qui englobe tous les mondes et tous les points de vue. 

37. Éduquez‐vous, redevenez impersonnels de façon à pouvoir conduire l’humanité vers 

un chemin universel. 


